
II ne laisse guero de piact les structures publiques ft . se-
aux autres. D'autre part, las veloppent {et les communistes
couVres catholiques (deblez.,.hOPi- s'y attachent), les subventions
tam, etc.) jouent un rale do cessent, selon la lot.. Ou bien
suppleance considerable; et sont encore, la subvention devrait
subventionnees hoe titre. Longue s'accompagner dun contrôle qui

jusqu'ici ne s'exergait guere et repenser sa place dans la societAii.
que /es auterites locales do Le Synode national devrait alder
gauche exercent davantage. Tout it sitisir les donnees reelles du
cela donne lieu a un contentiem probleme, et A trouver un lan-
cornPlexe. La communautd eceIe- gage pour en parler.
stale itolierine dolt certainernent Fr. Sernord ;n: La Croix 4./5/4/4676

dans "Le Monde" du 2,12.75:
	 QV 	 yakr	 \i ,600	c-11.,(v"

Dèrnocratie chretienne
et thêologie de la revolution

La recherche de l'unite dans la diversite a este l'objectif du congres de
l'Union mondiale des democrates- chretiens qui vient de se reunir pendant
trois jours a Rome. Deux cent cinquante delegues representaient soixante par-
tis et mouvements. Les arts participent au gouvernoment, les autres militent
dans l l opposition ou dans la clandestinite. us ont un point commun: ils
s'inspirent du christianisme et pensent, comme Paul VI le lour a rappele, que
l'e"nom de chretien petit titre un signe de contradiction et meme reclamer de
l'heroYsme".

Les debats n'en ont pas moths confirme les profondes divergences dun mou-
vement qui, cree voila dix ans a la conference de Lima, s'etend maintenant
sur toutes les parties du monde. Mais quelle north d'ideologie commune pout
degager une multitude d'experiences nationales infiniment plus variess que
celles que l'on confrpnte dans les reunions de 1/Internationale socialists,
sans parler des conferences des partis communistes?

Les representants latino-americains, en particulier M.Radomiro Tomic
(Chili) souhaitent lancer la democratie chretienne dans un processus revolu-
tionnaire, lutter contra los societes multinationales, definir nettement les
grands traits d'une ideologie democrate-chretienne. Les reoresentants du
tiers-monde ont brosse un tableau des sous-developpes face a l'Europe surin-
dustrialisee; ils ont parle du caractere oppressif de l'ordre social latino-
americain, denonce la presence americaine, dessinant en somme une theologie
de la revolution.

Les Europeens tiennent tin tout autre langage. N./envisagent-ils pas parfois
la mutation de leer parti en une formation elargie dont le caractere censor-
vateur est indeniable? Les dirigeants de l'Union euro p eenne des democraties
chretiennes .0etaient reunis a la veille de la conference mondiale et avaient
evoque ce theme a demi-mot. La C.D.U. allemande souhaiterait que, avant les
elections de l'an prochain en Republique federale et cellos qui se deroule-
rant dans deux ans en Italie, la democratic chretienne curopeenne devienne
le noyau dun bloc auquel pourraient se rallior, par exemple, en France,
l'U.D.R, ou les republicains independants. On est evidemment tres loin des
perspectives ideologiques que réclament les Latino-Americains.

Dans son rapport final, M,Mariano Rumor, ministre italien des affaires
etrangeres, a tenth de concilier les contradictions. Ii s l est appuye sur
l'encyclique de Paul VI "Popuicrum Progressio", et a cite en exemple son com-
patriote Enrico Mattei, qui, en luttant centre les societes multinationales,
a permis al'Italie de preserver sa souverainete sur cos sources d'energie.
Mats le problems que se pose la democratie chretienne, depuis des decennies,
reste entier: oa trouver cette fameuse "trcisieme vole" que cherchent les
theoriciens des partis catholicues? Et pills dans quelle mesure l'Eglise ro-
maine encouragera-t-elle ou freinera-t-elle leurs efforts?
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Au cours de l'audience privee qu'il leur a accordee, Paul VI aurait rappe-
le avec emotion les liens qui unissent sa famine a la democratie chretienne,
mais clans son allocution publique il a pris soin de marquer quelque distance:
c'est au titre de"pelerins de l'Annee sainte" qu'il a recu les_congressistes.
Au M;me moment, le cardinal Poletti, vicaire de Rome, indiquait fermement
aux democrates chretiens italiens qu 2 i1 n'etait pas question de passer des
"compromis" qui favorisent l'avance du marxisme, car "partout oU le commu-
nisme arrive au pouvoir l'Eglise se trouve en difficulte".

En lisant ces propos, beaucoup de delegues democrates—chretiens ont du
penser combien it etait difficile de degager entre le socialisme et le libe-
ralisme autre chose qu'un sentier.

f 	 (	 din
COMMENTAIRES DE PRESSE SUR

LE DOCUMENT DU VATICAN SUR LA MORALE SEXUELLE

Dans "La Croix",
Jean Potin 6crit no-
tamment:

(...)Le document felt reposer
principalement la morale chre-
tienne en matiere sexuelle sur
lee préceptes de Ia lol naturelle
qui ont une valour absolue et
Immuable. II demande que la vio-
lation directs de la morale en
matiere 'de sexualite continue a
dtre consider-de comme une faute
objectivement grave, un pêche
mortel.

Ce rappel vlgoureux de l'ensei-
gnement de Ia morale catholique
en matiere de sexualite kelt cer-
tainement necessalre face a la
degradation des mceurs et a la
confusion des esprits en cette
matiere.

II ne manquera cependant pas
d'être fortement controverse par
beaucoup de moralistes. qui, en
raison des progres accomplis ce
dernier siècle en psychologie, en
ethnologie et en histoire des ins-
titutions sociales et religieuses.
admettent de plus en plus diffi-
cllement 4 l'existence de foie Im-
muables inscrites dans les ' ele-
ments constitutifs de la nature
humaine •. Cette Insistence sur lot
loi naturelle pour fonder la mo-
rale de l'Evangile risque apesl de
frainer le dialogue cecumenlque
avec les protestants, car ce point
est au cceur des controverses
entre catholiques et protestants
deguis toujours.
Or, le document de la Congre:
gation pour la Doctrine de Ia foi
concerne plus particulierement fa
vie affective des jeunes, puis-
qu'elle traits notamment des re-
lations preconjugales, des ten-
dances homosexuelles, de la
masturbation. (.J

Male en rappefant les exi-
gences de ce qu'on appelle le
lol naturelle, les jeunes se sen-
tiront-ils aides A demeler Ia part

de tenebres et de lumiére que
comporte la sexualite humaine ?
N'aurait-il pas ate plus souhai-
table que l'Eglise, comme elle le
fait heureusement aujourd'hui le
plus souvent, aide les jeunes ge-
nerations a lever les ambiguites
de leur vie affective, A appro.
fondir leur amour naissant. Mats
cot amour naissant et tatonnant
West pas suffisamment pris en
consideration.

II faut admettre que les jeunes
vivent leur- sexualite dans un
contexte moral qui a ate fagonne
par les generations precedentes,
on ne peut rover de conditions
ideates de moralite pour pouvoir
leur annoncer l'Evangile. C'est
dans ce qu'll vit que l'homme
dolt decouvrir ['epee! du Christ
a un amour plus genereux. En-
core faut-il que ce qu'il vit Boit
pris en consideration ; les jeunes
admettront-ils que les relations
sexuelles preconjugales ne soient
considerees que sous lour aspect
-negatif ?

La vie chretienne a des exi-
gences precises en matiere de
sexualite et il fallait que la Con-
gregation pour la Doctrine de la
foi les rappelie. Mais ii vaudrait
sans doute mieux que les jeunes
et les adultes decouvrent ces
exigences a travers la personne
du Christ , et son amour pour les
hommes,	 (46/414W)

Doctrine
et langage

Dans Temoignage Chretien,
Albert Longchamp reproche au
texte romain sa perspective ju-
ridigue et son langage :

Dans sa longue lastoire, ce
n'est pas la premiere fois que
l'Eglise marche alasi it centre-
courant des comportements de
son temps pour rappeler les va-
leurs morales inscrites dans le
message du Christ. Elle en a le
droit et mem lw devoir, dont

elle s'est acquittee -Os lee pre-
mieres deeennies de son exis-
tence. Ses prises de pfeltion en
matlere de justice socials et de
politique sent fondies sur ce
memo droit.

Tout parte a croire, cepen-
dant, que le cornier document
sur la sexualite n'atteindra pas
le but recherche. Ses auteurs
sent restes figes dans tine pers-
pective juridique et un !engage
qui ne peuvent plus rendre
eompte des situations dont ils
traitent. [...]

Nul ne saurait nier qu'une
certaine sexualite condulse a des
depravations graves. II n'est pas
wok's douteux cependaut que
lee categories de peche mor-
tel a our veniel a puissent me-
surer correctement tons lee con.'
ditionnements hnpliques dans
des phenomenes comme Memo-
sexualite ou la masturbation.

A brandir a nouveau l'epee
du a peche mortel e, yEglise ne

change pas sa position fonda-
mentale sur la sexualite, male
elle change de ton. Elle n'avait
pas produit depuis longtemps de
torte aussi severe dans le con-
tenu et desuet dans les formes.
La joie de Ia foi y fall place
a la peur de la loi ; l'esperance
de liberation en Jesus-Christ
cede a la crainte des Wes ins
trinsequement porvers. Texts
culpabilisant pour cells qul le
prendront au serious, texts me-
prise par les autres, tl manque
surtout d 'ftprit evangelique.
Pas une reference a la charite
du Christ, Les exempies MOIR-
trant la delicatesse de son atti•
tude n'auraient pourtant pas
manqué. Grave lacune, Car la
lol unique, cello qui amine
toutes les autres, c'est Pamour.
trc, 2214 g76)


